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Accueillir un interne  
ou un externe en stage  
à son cabinet : pourquoi pas ?
Belle moisson pour la seconde campagne de recrutement de maîtres de stage en médecine 
libérale de l’Union : 115 médecins généralistes se sont montrés intéressés pour accueillir 
à leur cabinet un futur confrère. Les vocations existent, reste à présent à accompagner 
les volontaires dans la concrétisation de leurs nouvelles fonctions de compagnonnage. 
L’URPS médecins va convier tous les médecins intéressés à une réunion régionale 
d’information et d’échanges avec leurs confrères qui ont déjà franchi le pas et s’engagent 
sur un plan d’action à long terme sur cette question.

a réforme des études de médecine 
se traduit par un besoin croissant en 

terrains de stage chez les médecins libéraux. 
Stage d’internat de niveau 1, stage de niveau 
2 dit SASPAS (pour semestre autonome en 
soins primaires ambulatoires supervisé) et 
désormais stage d’externat, la région Ile-
de-France a besoin de nouveaux médecins 
pour accueillir les médecins de demain, 
leur transmettre le goût de l’exercice libéral 
que l’on n’apprend pas sur les bancs de la 
faculté.
En effet, si le numerus clausus reste 
constant (autour de 1 500), l’arrêté du 

12 juillet 2010 déterminant pour la 
période 2010-2014 le nombre d’internes 
en médecine à former prévoit la forma-
tion de 440 internes de médecine géné-
rale en 2010 à 695 en 2013. Or en 2011, 
l’Agence régionale de santé d’Ile-de-France 
recensait seulement 561 maîtres de stage, 
soit 5 % des omnipraticiens. Sachant 
qu’un tiers des médecins généralistes 
franciliens a plus de 55 ans, les terrains 
de stage risquent d’être rapidement insuf-
fisants pour former la génération future. 
Dans ce contexte, deux syndicats de jeunes 
médecins, l’ANEMF et l’ISNAR-IMG se 

sont associés depuis plusieurs années pour 
lancer une campagne d’information et de 
recrutement des maîtres de stage avec la 
participation du ministère de la Santé. 
La totalité des médecins généralistes en 
activité ont reçu une plaquette d’infor-
mation : « La médecine générale recrute…  
Des Maîtres de stage ! ».

 Évaluation de la campagne 
de recrutement 2009
Consciente de ce contexte problématique, 
l’URPS médecins Ile-de-France, en lien 
avec la coordination régionale du DES de 
Médecine générale, a mené une campagne 
de recrutement de maîtres de stage en 
2009 en direction des généralistes de la 
région. Une enquête d’évaluation a été 
menée auprès des 137 médecins généra-
listes qui ont souhaité être contactés par 
une faculté afin de devenir maîtres de 
stage. Sur 58 répondants, 70 % ont été 
contactés par les facultés et 43 % sont 
devenus maîtres de stage.

 La maîtrise de stage, 
enjeu régional

En février 2011, l’Agence régionale de 
santé a missionné l’URPS médecins afin 
de contribuer à la réflexion et à l’action sur 
le développement des stages en médecine 
générale.Pour répondre à cette mission, 
l’URPS médecins a mené une double 
démarche : une campagne de recrutement 

Age et sexe
48 % ont plus de 59 ans
85 % ont entre 50 et 64 ans, le plus 
jeune a 36 ans, le plus âgé 71 ans 
73 % tous âges confondus sont des 
hommes 
60 % des moins de 50 ans sont des 
femmes.

Maître de stage  
pour combien de temps ?

30 % le sont depuis plus de 16 ans,
56 % pensent continuer à être maîtres 
de stage pendant plus de 5 ans
27 % pensent continuer à être maîtres 
de stage pendant plus de 10 ans.

Où exercent-ils ?
31 % exercent dans Paris,  
et la majorité dans Paris  
et dans la petite couronne.
48 % sont installés en cabinet  
de groupe monodisciplinaire
76 % exercent en Secteur 1

(Ces deux derniers chiffres  
correspondent aux moyennes  
du type d’exercice francilien).

Qui accueillent-ils ?
82 % reçoivent des internes  
tous les semestres
53 % reçoivent des SASPAS

Qui sont les maîtres de stage des universités  
en médecine générale ?

D’après l’enquête menée par l’URPS médecins sur 184 maîtres de stage
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de maîtres de stage et une enquête de 
« retour d’expérience » auprès des méde-
cins généralistes actuellement maîtres de 
stage universitaires en Ile-de-France, afin 
d’identifier les raisons de leur choix et 
l’idée qu’ils se faisaient de cette fonction. 
Ceci dans le but prospectif d’orienter plus 
efficacement les futures campagnes de 
recrutement.

 Recruter  
des maîtres de stage

En septembre 2011, 7 953 généralistes 
exerçant en Ile-de-France ont reçu un 
courrier leur présentant la maîtrise de 
stage et les questionnant sur leur moti-
vation pour embrasser à leur tour cette 
fonction. Sur les 238 réponses reçues à 
l’Union, 115 médecins étaient intéressés 
par la maîtrise de stage et 50 d’entre eux 
souhaitaient même être contactés pour 
devenir maître de stage.
Les 144 autres réponses émanaient de 
médecins se disant hésitants à accueillir 
un stagiaire. Quelles en sont les raisons? 
En premier lieu et loin devant, le manque 
de temps, suivi de la charge administra-
tive. Viennent ensuite ex-æquo le temps 
nécessaire de formation pédagogique 
et des locaux de consultation jugés non 
adaptés. Ils ne sont que 12 % à juger que 
la rétribution est insuffisante. Craintes 
avérées ou idées reçues ?

 Connaître les motivations 
des maîtres de stage

Les premiers résultats de l’enquête* menée 
parallèlement auprès des maîtres de stage 
mettent à mal quelques idées reçues sur 
la maîtrise de stage : les maîtres de stage 
ne citent pratiquement jamais la perte 
de temps, pourtant réelle, qu’implique 
cette activité. Cela suggère que les béné-
fices personnels retirés par les maîtres de 
stage compensent cet inconvénient précis. 

Les raisons qui les ont incités à devenir 
maîtres de stage sont d’abord la volonté 
de transmettre leur expérience (96 %), se 
former, et un intérêt pour la pédagogie. 
La recherche d’un remplaçant et l’intérêt 
financier sont cités loin derrière (respec-
tivement par 23 % et 10 % des répon-
dants – possibilité de réponses multiples). 
Pour eux, les deux plus grands acquis du 
stagiaire sont la pratique de la médecine 
générale et la découverte de la relation 
médecin-malade. Enfin, 81 % des répon-
dants pensent que ce stage transmet le 
goût de la médecine générale. Ces maîtres 
de stage sont majoritairement des hommes 
d’âge médian 59 ans exerçant en petite 
couronne, en groupe mono disciplinaire 
et en secteur 1.
Les 19 % qui pensent que ce stage ne 
donne pas le goût de l’exercice libéral 
sont moins Parisiens, exercent plutôt seul 
et sont maîtres de stage depuis moins 
longtemps ou ont cessé de l’être.

 Réunion « Devenir maître 
de stage en Ile-de-France »

Pour répondre aux médecins qui ont 
manifesté leur intérêt pour la maîtrise 
de stage, l’URPS médecins organisera 
dès le premier semestre 2012 avec tous 
les partenaires concernés (syndicats de 
jeunes médecins, facultés de médecine, 
ARS) une réunion régionale « Devenir 
maître de stage en Ile-de-France ». Nous 
vous en tiendrons informés. Ce sera 
l’occasion de concrétiser des vocations 
et de convaincre les hésitants. 

 
Dr Claude Martineaux  

et Dr François Wilthien,
coordonnateurs de la commission collège 

médecine générale

* Enquête menée par questionnaire adressé par courrier en 
septembre 2011 auprès de 511 maîtres de stage d’Ile-de-France, 
avec un taux de réponses de 36 %.

Vous souhaitez davantage d’informations sur la maîtrise de stage ?  
Rendez-vous sur notre site et remplissez notre formulaire en ligne sur : www.urps-med-idf.org

@ Sur internet
En Ile-de-France, le site internet du 
diplôme d’études spécialisées de 
médecine générale répertorie des ren-
seignements pratiques à l’attention 
des maîtres de stage des universités. 
Vous y trouverez notamment la Charte 
des Maîtres de Stage des Universités 
(MSU) en médecine générale

http://desmgidf.fr/
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